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	« LE PLUS GRAND MUSÉE DE FRANCE »
	EXPOSE à Fine Arts PARIS
	19 - 23 SEPTEMBRE 2026
	Le Bernin, Jusepe de Ribera, Simon Vouet :
	dans le jardin de La Sauvegarde de l’Art Français.



	Du 19 au 23 septembre 2026, à l'occasion de Fine Arts Paris, la Fondation
	pour La Sauvegarde de l'Art Français exposera sous la verrière du Grand Palais trois chefs-d'œuvre du XVIIe siècle européen, sauvés par la mobilisation citoyenne et restaurés grâce à sa campagne phare : « Le Plus Grand Musée de France ». Trois œuvres de maîtres qui,
	grâce à cette opération nationale, retrouvent enfin leurs lettres de noblesse.
	Les communes du « plus grand musée de france » : musées à ciel ouvert
	La campagne du « Plus Grand Musée de France » est née en 2013 du constat suivant : les communes et villages de France sont de véritables musées à ciel ouvert, dont les places publiques, jardins, mairies et églises recèlent d’œuvres et objets d’art. Mais ce patrimoine dont l’histoire fait pourtant l’identité de nos communes tend aujourd’hui à disparaître, faute de moyens pour l’entretenir. À juste titre, « Le Plus Grand Musée de France » n’est pas qu’une campagne de restauration : l’opération déployée au niveau national engage et responsabilise chaque citoyen dans la sauvegarde de son patrimoine local. En 13 ans de croissance, « Le Plus Grand Musée de France » s’adresse désormais aux salariés de grandes entreprises, mais également aux plus jeunes, notamment en travaillant avec les lycéens de toute la France.

	Les trésors de nos territoires s’exposent au grand palais
	Les villes et villages de France abritent, pareillement aux musées nationaux, de précieux trésors de l’histoire de l’art. Grâce à Fine Arts Paris, La Sauvegarde de l’Art Français expose une sélection d’œuvres remarquables sauvées par l’opération, réaffirmant cette idée forte à l’origine de sa campagne. Pour cette troisième participation au salon, la Fondation exposera trois œuvres du XVIIe siècle. Subtile allusion à la période du Grand Siècle – dont le musée éponyme est l’invité d’honneur de cette édition – la Fondation a choisi d’élargir le XVIIe siècle français au XVIIe siècle européen, mettant en lumière la France, l’Italie et l’Espagne. Les amateurs d’art pourront ainsi admirer un tableau de l’Atelier de Simon Vouet, une sculpture du Bernin et une toile de Ribera exposés au sein du stand C34, emplacement inédit du « Plus Grand Musée de France ».
	De gauche à droite (cliquer sur l’image pour la télécharger)


	LE XVII  siècle européen, sous le prisme du « plus grand musée de france »
	Le Ravissement de Sainte Madeleine, vers 1607-1608
	Huile sur toile, Église Saint-Loup, Châlons-en-Champagne (Marne)
	UNE installation représentative du « Plus Grand Musée de France »

	La statue – qui concourait avec 4 autres œuvres en péril – a été élue en 2022 par les lycéens de l’établissement Aragon-Picasso de Givors, dans le cadre de la campagne « Les lycéens à la découverte du Plus Grand Musée de France ». Dans le cadre du programme, La Fondation Lazard Frères Gestion – Institut de France, partenaire de l’opération, a fait don de 10 000 euros pour la restauration de l’œuvre.
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